
ECHANGES A LA HAVANE SUR LA PROSTITUTION, LE 
TOURISME SEXUEL ET LE TRAFIC D'ETRES HUMAINS 

« Dans cette rencontre, ce qui nous intéresse le plus, c'est 
d'apprendre, d'entendre des expériences et ensuite arriver à des 
propositions consensuelles pour la définition de politiques dans 
notre pays sur le traitement de cette problématique. » a rapporté 
la directrice du centre national d'éducation sexuel(CENESEX) 
Mariela Castro Espin, à propos du symposium : « prostitution, 
tourisme sexuel et trafic d'êtres humains» qui se déroulera dans 
la capitale du 28 au 30 novembre prochain. 

Des spécialistes et des chercheurs de renom international dans le 
traitement de la thématique seront présents lors cet événement : 
Adriana Piscitelli (Brésil), Santos Rosario Ramirez (République 
Dominicaine), Patsy Sörtensen (fondation belge Payoke) Jorge 
R.Volnovitch (Argentina) et les docteures cubaines C.Clotilde 
Proveyer Cervantes et Ada Alfonso sont quelques spécialistes qui 
donneront des conférences durant les sessions du symposium qui 
aura comme siège l'hôtel National. 

L'évènement qui se déroulera dans le contexte de la journée 
cubaine de prévention de la violence contre la femme, est une 
opportunité « pour exprimer l'engagement de notre société avec 
« la conférence internationale sur la population et le 
développement Le Caire +20 » spécifiquement pour réaliser des 
progrès sur l'accord en matière de droits sexuels et d'éducation 
intégrale de la sexualité avec l'égalité des sexes, des droits 
humains et de la diversité » précise la note succincte de 
présentation. 

La directrice du CENESEX a souligné l'importance de la 



participation d'un groupe de spécialistes suédois, pays qui a 
commencé depuis plus d'une dizaines d'années, la pénalisation du 
consommateur de service sexuel. 

« De nombreuses personnes qui profitent du service sexuel sont 
terrifiées que nous fassions avancer cette idée à Cuba, a dit la 
sexologue, moi je la ferai avancer, parce que c'est le client qui crée 
la demande et toujours depuis un lieu de pouvoir ». Quant à la 
législation en vigueur dans le pays sur ce thème, Castro Espin a dit 
que bien que dans l'île on ne pénalise pas la ou le jeune qui se 
prostitue, mais le proxénète, « il existe des politiques qui n'ont pas 
été suffisamment positives du point de vue éducatif en ce qui 
concerne le traitement de la personne qui se prostitue, il faut lui 
transmettre les éléments pour que de manière autonome et 
responsable elle décide quoi faire, mais on ne doit pas la harceler 
pour qu'elle ne le fasse pas, cela ne fonctionne pas, c'est prouvé ». 

La sexologue a confessé que dans l'institution qu'elle préside, nous 
sommes insatisfaits de la façon dont ces problématiques sont 
traitées,de la communication à l'éducation. « lorsque nous parlons 
de prostitution ne disons pas : « tu es mauvais ou mauvaise parce 
que tu te prostitues »mais : « tu dois savoir que tu te transformes 
en marchandise sexuelle, et à le faire tu perds tes droits parce que 
tu te soumets à la loi de l'offre et de la demande : qui te 
paie,exige ; tu dois être conscient de cette réalité » a t-elle 
souligné. 

« lorsqu'une personne va émigrer, nous devrions lui expliquer tous 
ces éléments pour qu’elle 

       
ne le fasse pas de manière naïve et qu'elle ne soit pas victime de 
trafic, de la prostitution et d'abus, » a t elle affirmé sur cette 



problématique. 

« J'ai visité des centres de femmes maltraitées en Europe et j'ai 
vu que nombre d'entre elles sont des immigrantes d'Amérique 
Latine, mais aussi de pays pauvres d'Orient, du Moyen Orient, 
d'Europe de l'Est et d'Europe tout simplement. Il y en a qui 
pensent que les européens n'ont pas ces problèmes, mais si ! 

Les jeunes livrés à eux mêmes et dans des situations de conflits 
familiaux sont très vulnérables face à la chasse spécialisée de 
personnes sans scrupules qui organisent ce trafic. C'est ce qui 
arrive à des enfants,filles et garçons en Europe, pas seulement à 
ses immigrants » a-t-elle ajouté. Sur l'approche du thème au 
symposium, la directrice du CENESEX, a mentionné que le contact 
avec des institutions, des chercheurs, des responsables d'études 
et de lutte pour affronter ces problématiques en Europe et en 
Amérique Latine , permettra « de dialoguer au niveau professionnel 
avec les institutions de l’État cubain intéressées pour aborder le 
thème, connaître les meilleures pratiques et leur apprentissage 
». Elle a ajouté que ces experts ont manifesté de l'intérêt pour 
venir nous enseigner ce qu'ils ont appris, les résultats de leurs 
recherches afin que Cuba puisse prendre des mesures face à ces 
problèmes, pour défendre sa population, l'informer, la soutenir, lui 
donner les moyens de ne pas émigrer naïvement : qu'elle sache où 
s'adresser lorsqu'elle rencontre un problème. Je pense que le 
mieux que nous puissions donner à nos concitoyens c'est cela : de 
nombreuses informations, des connaissances, ne pas les regarder 
avec mépris parce qu'ils décident d'émigrer de manière 
irréfléchie, au contraire, être désolé et assumer la responsabilité 
de leur transmettre toutes les informations dont ils ont besoin ». « 
L'éducation de la sexualité c'est justement cela : donner 



l'information pour qu'ils aient la liberté de décider de manière 
responsable. C'est ce que nous faisons dans notre travail ; la 
sexualité est une part de la vie de l'être humain qui a été 
maltraitée historiquement, utilisée comme un mécanisme de 
contrôle, de coercition et de domination. Il faut sortir les 
différents thèmes sur la sexualité de la position dans laquelle ils se 
sont trouvés au cours de l'histoire. » a indiqué la sexologue. 

Au cours de ce symposium sera présenté le livre « ce que les 
femmes disent » qui contient les récits primés au concours 
histoires de femmes. Le volume est une des plus récentes 
publications de la rédaction CENESEX. L'être et la marchandise, 
la prostitution,les ventres de location (mères porteuses) et la 
dissociation, texte de l'auteure suédoise Kajsa Ekis Ekman, est 
également un des autres textes qui sera présenté. 

De plus, des groupes de réflexion seront organisés sur les thèmes 
prostitution, tourisme sexuel et trafic de personnes. Analyses 
de la situation actuelle à Cuba et violences faites aux femmes. 
Défis de la réalité cubaine. Ce symposium est organisé par le 
CENESEX en collaboration avec l'agence suisse pour le 
développement et la coopération (COSUDE) et le programme des 
Nations Unies pour le développement(PNUD) ; 

	
  


